
OP JEG JAM Yayème   Yayème, le 03/06/2021

Le comité directeur

Réflexion autour de la pertinence de la réfection des digues de la
vallée de « Ndamlor »

Le comité directeur de l’OP JEG JAM, avec ses 21 membres, a réfléchi sur la
réfection des digues de « Ndamlor » et a fait part au maire de la commune de
Fimela  de  leur  réflexion.  Les  points  suivants  ont  fait  l’objet  d’une  étude
minutieuse :

1) Rappel sur la géographie de Ndamlor
2) Historique de l’implantation des ouvrages
3) Les travaux réalisés antérieurement
4) Les attentes et opportunités des aménagements
5) Les bénéficiaires directs
6) Le plan de suivi post-réalisation

1. Rappel sur la géographie de Ndamlor

La vallée du Ndamlor polarise 04 villages que sont : Yayème (environ 4000 hbts),
Djilor (environ 2500 hbts), Ndangane (2400 hbts) et Campement (2600 hbts).

La réfection des digues permet la récupération dans le court terme (2 ans) de 50
Ha de terre arable, 150 Ha dans le moyen terme (4 ans) et 1500 Ha dans le long
terme (10 ans).

2. Historique de l’implantation des ouvrages

A Ndamlor, il y a 03 digues qui ont été implantées avant les indépendances, vers
1957 par le pouvoir colonial. Depuis cette période, les différentes érosions ont
entrainé une dégradation progressive. Ces ouvrages protégeaient non seulement
les terres pour la riziculture, mais également les terres du plateau destinées à la
culture du mil, de l’arachide, et l’arboriculture. Mieux, la biosphère de Samba
Dia, patrimoine de l’UNESCO était bien protégée.

3. Les travaux réalisés antérieurement



Après cette période, beaucoup de travaux de réfection ont été réalisés avec des
partenaires multiples :

▪ ADAF-Yungar avec l’ONG Horizon 3000 de l’Autriche a injecté beaucoup
d’argent et d’études entre 1998 et 2010.

▪ Le  PAPIL (Projet  d’appui  à  la  petite  immigration  locale),  un  projet  de
l’Etat du Sénégal a fait des réfections de 2010 à 2017. 

▪ D’autres structures ont fait des études avec l’ANCAR aussi.
4. Les attentes et opportunités des aménagements

Le retour de la riziculture est l’enjeu majeur de ces travaux d’aménagement.
Néanmoins, la sauvegarde de la biosphère et le retour de la nappe phréatique
constituent  un  véritable  casse-tête  (Les  ¾  des  puits à  Yayème sont  devenus
saumâtres). 

5. Les bénéficiaires directs

Les populations des villages de Djilor et Yayème sont les bénéficiaires directs de
la vallée de Ndamlor. Au-delà, il y a la commune de Fimela avec 16 villages, mais
aussi et surtout la biosphère qui est l’une des rares forêts de palmiers rôniers en
Afrique occidentale.

6. Le plan de suivi post-réalisation

L’OP JEG JAM s’engage pour le suivi des installations à travers un reboisement
massif des flancs des digues et des plateaux environnants. 

La riziculture devrait  permettre de surveiller les lames d’eau dont les excès
peuvent entrainer des dégâts. La commission aménagement de l’OP est bien en
place pour les alertes.

Conclusion

Cette réflexion a été applaudie par le maire de la commune, à qui  nous avons
donné une copie sur sa demande.

L’OP JEG JAM s’engage à être maître d’œuvre auprès du  chef de village de
Yayème,  représenté  à  cette  rencontre  par  M.  Omar  BASSE,  son  secrétaire
administratif.

Le secrétaire de séance

Simon BAKHOUM



Liste des membres présents

1- Paul Dieg DIOME  Pdt commission production
2- Babacar SARR  Pdt commission aménagement
3- Simon BAKHOUM  S.G.
4- Omar BASSE  Représentant chef de village
5- Aïssatou SARR  Trésor. Adjoint
6- Hélène BASSE  Trésorière
7- Dïaï DIOME  S.G. adjoint
8- Modj BASSE  commission santé
9- Ousmane Ngor FAYE  Président
10-Ndeye DIOUF  Fond FAED
11- Salane SENE  Membre
12-Aïssatou BASSE  Membre
13- Modj LO  relai


